
 
 

          

Health Security Interest Group 
Inaugural Meeting - 7 July 2026 

Launch of the Health Security Interest Group: building a European Health Security Pillar 
On 7 July 2026, in Strasbourg, the Health Security Interest Group (HSIG) held its inaugural meeting, a new cross-
party platform within the European Parliament. Bringing together Members of the European Parliament from 
several political groups and leading scientific experts, with the European Society of Intensive Care Medicine 
(ESICM) as a founding member, the Group is dedicated to strengthening Europe's capacity to anticipate, absorb 
and recover from major health threats. 

At the meeting, the Members present approved and signed the Group's Manifesto and Policy Orientations 
2026-2029. The text rests on a shared conviction: Europe needs a coherent health security architecture, a 
European Health Security Pillar, built on resilient, crisis-ready health systems with intensive care at their core. 
Preparedness begins well before a crisis hits, with populations kept as healthy as possible and a healthcare 
workforce that is trained, valued and ready to respond. 

ESICM representatives recalled that intensive care is the safety net of any health system: when intensive care 
is not ready, the hospital is not ready; and when the hospital can no longer take in patients, society itself closes 
down. During the pandemic, ESICM trained around 17,000 healthcare workers and demonstrated a return on 
investment of some 480%, the equivalent of 2,000 ICU beds made available at the height of the crisis. Two 
priority projects were presented: the ICU Live Map, to close Europe's blind spot on real-time intensive-care 
capacity, and recognition of crisis-relevant medical specialities, including intensive care medicine, under Annex 
V of the Professional Qualifications Directive. 

Each Member brought a strong message: 
Sirpa Pietikäinen (EPP): "When every country has its own centres and its own guidelines, coordination has to 
happen at the European level. That is why, in the European Parliament, we are founding this interest group to 
underline the importance of health preparedness in all legislative work of this house." 

Leire Pajín (S&D): "We need to shift from a logic of response to a logic of prevention. That is the key point, and 
it holds for civil protection as much as for health emergencies." 

Grégory Allione (Renew): "We need a legal basis to recognise our volunteers, Red Cross, volunteer firefighters, 
because public services alone are not enough. And we must make civilian and military actors work closer 
together: it is an absolute necessity." 

Stine Bosse (Renew): "Preparedness will not happen without money. It has to be a funding priority in the next 
budget, including in the proposed European Competitiveness Fund, or we will be writing strategies we cannot 
deliver." 
 
The Group has chosen a resolutely concrete method: a close link between frontline expertise and the reality of 
its many fields of action, preparedness and early warning, crisis response and cross-border coordination, the 
health workforce, critical medicines, antimicrobial resistance, civil-military cooperation and climate-driven 
health shocks. 

The ongoing negotiations on the Union Civil Protection Mechanism (UCPM) offer a first window for action, with 
budgetary reinforcement championed by Parliament. The Group commits, through to the end of the mandate 
in 2029, to advancing these priorities and invites Members of the European Parliament to join in building a 
Europe that detects threats earlier, coordinates faster and responds more effectively. 
 
  



 
 

          

Health Security Interest Group 
Réunion inaugurale - 7 juillet 2026 

Lancement du Groupe d’Intérêt Sécurité Sanitaire : bâtir un pilier européen de sécurité 
sanitaire 
Le 7 juillet 2026, à Strasbourg, s’est tenue la réunion inaugurale du Groupe d’intérêt consacré à la sécurité 
sanitaire, une nouvelle plateforme multipartite au sein du Parlement européen. Réunissant des députés 
européens de plusieurs groupes politiques et des experts scientifiques de premier plan, avec la « European 
Society of Intensive Care Medicine » (ESICM) comme membre fondateur, le Groupe s’est donné pour mission 
de renforcer la capacité de l’Europe à anticiper, absorber et surmonter les grandes menaces sanitaires. 

À cette occasion, les députés présents ont approuvé et signé le Manifeste et les Orientations politiques 2026-
2029 du Groupe. Le texte repose sur une conviction commune : l’Europe a besoin d’une architecture de sécurité 
sanitaire cohérente, un pilier européen de sécurité sanitaire, fondé sur des systèmes de santé résilients et prêts 
à affronter les crises, avec les soins intensifs en leur cœur. La préparation commence bien avant la crise, avec 
des populations maintenues en aussi bonne santé que possible et des soignants formés, valorisés et prêts à 
répondre. 

Les représentants de l’ESICM ont rappelé que les soins intensifs sont le filet de sécurité de tout système de 
santé : quand la réanimation n’est pas prête, l’hôpital ne l’est pas ; et quand l’hôpital ne peut plus accueillir de 
patients, c’est la société tout entière qui se referme. Pendant la pandémie, l’ESICM a formé environ 17 000 
soignants et démontré un retour sur investissement de l’ordre de 480 %, l’équivalent de 2 000 lits de 
réanimation rendus disponibles en pleine crise. Deux chantiers prioritaires ont été présentés : l’ICU Live Map, 
pour combler l’absence de visibilité en temps réel sur les capacités de réanimation en Europe, et la 
reconnaissance des spécialités médicales critiques, dont la médecine intensive, au titre de l’Annexe V de la 
directive sur les qualifications professionnelles. 

Les députés ont porté chacun un message fort : 
Sirpa Pietikäinen (PPE) : « Quand chaque pays a ses propres centres et ses propres lignes directrices, la 
coordination doit se faire à l’échelle européenne. C’est pourquoi, au Parlement européen, nous fondons ce 
groupe d’intérêt afin de souligner l’importance de la préparation sanitaire dans l’ensemble des travaux 
législatifs de cette assemblée. » 

Leire Pajín (S&D) : « Nous devons passer d’une logique de réponse à une logique de prévention. C’est le point 
essentiel, et il vaut autant pour la protection civile que pour les urgences sanitaires. » 

Grégory Allione (Renew) : « Il nous faut une base juridique pour reconnaître nos volontaires, Croix-Rouge, 
sapeurs-pompiers volontaires, car les seuls services publics ne suffisent pas. Et nous devons faire travailler 
ensemble le civil et le militaire : c’est une nécessité absolue. » 

Stine Bosse (Renew) : « La préparation ne se fera pas sans argent. Elle doit être une priorité de financement 
dans le prochain budget, y compris dans le Fonds européen de compétitivité proposé, faute de quoi nous 
écrirons des stratégies que nous ne pourrons pas mettre en œuvre. » 

Le Groupe a choisi une méthode résolument concrète : un lien étroit entre l’expertise de terrain et la réalité de 
ses nombreux secteurs d’action, préparation et alerte précoce, réponse de crise et coordination 
transfrontalière, effectifs soignants, médicaments critiques, résistance antimicrobienne, coopération civile et 
militaire ou encore chocs sanitaires liés au climat. 

Les négociations en cours sur le Mécanisme de protection civile de l’Union (UCPM) constituent une première 
fenêtre d’action, avec un renforcement budgétaire porté par le Parlement. Le Groupe s’engage, jusqu’au terme 
du mandat en 2029, à faire avancer ces priorités et invite les eurodéputés à le rejoindre pour construire une 
Europe qui détecte plus tôt, coordonne plus vite et répond plus efficacement. 


